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coin d'un bois. Il écrivit la lettre suivante au ministre des-

colonies, duquel il relevait, avec prière de la transmettre aub

ministre de la guerre:

Quartiers-Généraux, Montréal, 80 octobre 1813.

"My Lord-Par ma dépêche ,No 91 du· 8 de ce mois, j'ai.

eu l'honneur de rapporter à Votre Seigneurie que le major-

général Hampton occupait, avec une force considérable de-

réguliers et de miliciens, une position sur la rivière Château-

guay, près l'établissement de Four Corners.

"De bonne heure le 21, l'armée américaine traversa la

frontière entre le Bas-Canada et les Etats-Unis, surprit une

petite bande de nos guerriers sauvages et repoussa un piquet

de la milice sédentaire posté à la jonction des rivières

Outarde et Châteauguay, où elle campa et prit des mesures

pour ouvrir une route de communication sur ses derrières

afin d'amener son artillerie.

"Le major-général Hampton ayant terminé ses arrange-

ments le 24, commença le jour suivant ses opérations contre

mes avant-postes.

"Vers onze heures,'dans la matinée du 26, sa cavalerie et
ses corps légers furent aperçus des deux côtés de la rivière,.
par un détachement qui protégeait les habitants employés à.
abattre des arbres pour construire un abatis.

"Le lieutenant-colonel le Salaberry, qui avait le comman-

dement des piquets les plus avancés, composés de la compa-

gnie légère des Fencibles Canadiens, et de deux compagnies

de Voltigeurs, sur la rive nord de la rivière, disposa de sa

petite troupe d'une si excellente manière, qu'il arrêta la mar-

che de la principale colonne de l'ennemi, dirigée par le ma-

jorigénéral Hampton en personne et accompagnée par le bri-

gadier-général'Izard.


